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Editorial 
 

Pendant ce mois de mars, nous allons vivre les temps forts de la vie de Jésus tels 
que son dernier repas avec ses disciples le jeudi saint, sa passion et sa mort le 
vendredi saint et enfin, la Vigile pascale (la mère des veillées) dans laquelle nous 
magnifions la victoire de Jésus sur la mort. Si le temps de carême est un temps de 
conversion et de pénitence, le temps pascal est le temps de joie et d’espérance 
pour les chrétiens. Car, grâce à la résurrection de Jésus-Christ, nous sommes 
appelés nous aussi à ressusciter avec Lui. Même si le salut est gratuit, mais cela 
implique de notre part, de garder ferme « l’espérance du salut ».  
 

C’est quoi l’espérance ?  
D’abord, il est bon de préciser que l’espérance n’est pas à confondre avec l’espoir. 
L’espoir est une attitude qui est intrinsèque à l’Homme. Car, aucun être humain 
ne peut vivre sans espérer. Autrement dit, celui qui perd l’espoir de vivre bien et 
de continuer à vivre, ouvre la porte à la mort.  En ce sens, André Malraux affirmait : 
« un monde sans espoir est irrespirable ». Ce n’est un secret pour personne ; dans 
nos pays développés, le nombre exponentiel des suicides dit quelque chose du 
manque d’espoir chez nos concitoyens surtout chez les jeunes. A l’inverse du 
désespoir, l’espoir fait vivre, même dans les cas les plus difficiles. Un proverbe ne 
dit-il pas : « Tant qu’il y a de la vie, il y a de l’espoir » ?  
Après une brève explication sur le sens du mot espoir, il est logique de parler 
maintenant de l’espérance au sens de la foi chrétienne. Dans l’abrégé du 
Catéchisme de l’Eglise Catholique, le pape Benoit XVI affirme que : « L’espérance 
est la vertu théologale par laquelle nous désirons et attendons de Dieu la vie 
éternelle comme notre bonheur, mettant notre confiance dans les promesses du 
Christ et comptant sur l’appui de la grâce du Saint-Esprit pour mériter la vie 
éternelle et pour persévérer jusqu’à la fin de notre vie sur la terre » (CEC n°387).  
La foi chrétienne place l’espérance entre la foi et la charité. « La foi croit en Dieu 
et repousse ce qui lui est contraire, comme par exemple le doute volontaire, 
l’incrédulité, l’hérésie, l’apostasie, le schisme. L’espérance attend avec confiance 
la vision bienheureuse de Dieu et son aide, évitant le désespoir et la présomption. 
La charité aime Dieu par-dessus tout : il faut donc repousser l’indifférence, 
l’ingratitude, la tiédeur, l’acédie ou indolence spirituelle, et la haine de Dieu, qui 
naît de l’orgueil » (CEC  n°442).  
 

En ce temps de Carême, demandons au Seigneur la grâce de ne pas perdre 
l’espérance chrétienne, surtout dans les moments les plus difficiles de notre 
existence terrestre. Au contraire, gardons-la ferme sur notre tête comme un 
casque. Saint Paul dit : « L’espérance ne trompe pas, car l’amour de Dieu a été 
répandu en nos cœurs » (Rm 5, 5).  

Ensemble Paroissial 
Bruguières Fenouillet  
68 route de l’église 
31150 Fenouillet 
05.61.70.13.72  
bruguieres-fenouillet.paroisse@orange.fr 

ISSN : 2494-467X 
............................. 

Messes en semaine :  
• Mardi : 18h à St Jory  
• Mercredi : 18h à Fenouillet  
• Jeudi : 18h à Fenouillet  
• Vendredi : 18h à Bruguières  

............................. 

Permanences au Presbytère  

Lundi :    09h-12h / 14h-16h              
Mardi :    09h-12h 
Mercredi : 15h-18h 
Jeudi :    09h-12h        
Vendredi : 14h-17h                    
Mercredi permanence par une bénévole 

............................. 

Sommaire  

1. Editorial   
2. Paroisse Digitale 
3. Conférences de Carême 

  Bol de Riz 
  Statistiques   

4. Retour de Taizé 
Les reliques 

5. Message des évêques 
6. Le coin du petit paroissien 
7. Exposition 

Baptêmes - décès     
8. Agenda paroissial 
 

                  Mars 2024 

                Journal n°88  

 

Entre Hers et Garonne        
Eglise Catholique à Bruguières - Fenouillet - Gratentour - Gagnac - Lespinasse - Saint Jory - Saint Sauveur 



 

2 

 

 

Le psalmiste exhorte en ces termes : « Espère dans le Seigneur, prends cœur et prends courage, espère dans le 
Seigneur » (Ps 27, 13-14). 
N’oublions jamais qu’espérer demande certaines attitudes intérieures telles que l’humilité et la pauvreté au sens 
des Béatitudes. « Heureux les pauvres de cœur car le Royaume des cieux est à eux » (Mt 5, 3). Ainsi, nous pouvons 
affirmer avec le Pape François que « Seul un pauvre sait attendre. Celui qui est plein de lui-même et de ses biens, ne 
sait pas mettre sa confiance en personne d’autre sinon en lui-même.» 
 

P. Léopold BIYOKI 

 

Présentation des nouveaux outils numériques 

 
Un outil numérique est désormais à votre disposition 
pour faciliter l’accès de tous, quel que soit votre âge, 
aux informations relatives à notre Ensemble 
Paroissial. 
  
Cet outil numérique, c’est à la fois un nouveau site 
internet, consultable sur votre ordinateur, une 
tablette ou sur votre smartphone et également une 
application mobile que vous pouvez installer sur votre 
téléphone Android. 
  
Vous pourrez y retrouver :  
 

❖ L’agenda avec les horaires et lieux des messes, les sépultures, les dates des rencontres de catéchisme de 
vos enfants, des réunions et conférences. 

 

❖ Les textes du jour et la liturgie des heures 
Vous pourrez également y écouter l’évangile du jour suivi d’une courte méditation et d’un chant. 

 

❖ Les actualités avec des articles de notre ensemble paroissial, des informations de notre diocèse, la 
possibilité d’écouter Radio Présence, regarder KTO. 

 

❖ L’inscription en ligne à des évènements ; comme par exemple, en cette période de carême,  
à la Soirée Bol de Riz.  

 
Cet outil « Paroisse Digitale » a été conçu par un diacre du Diocèse de Tours, Vincent Darmendrail, et personnalisé 
pour notre ensemble paroissial dans une collaboration étroite avec notre secrétaire, Marie-Christine et notre service 
Communic@tion de la Paroisse constituée de Père Léopold, Jean-Paul B, Jean-Marie P, Cécile & Emmanuel D. 
  

Nous croyons que cet outil numérique peut permettre à chacun, adulte jeunes, moins jeunes et plus avancés en 
âge, adolescents et enfants de rester en lien avec la vie de notre communauté et qu’il peut vivifier notre paroisse ! 
C’est dans cet espoir que nous nous sommes impliqués dans sa mise en œuvre et continuerons à le nourrir… 
  

Ces outils ont pu être mis en place grâce à l’énergie déployée et le temps consacré mais aussi grâce à un généreux 
donateur, Monsieur Francis Cassin.  
 

• Le site internet est accessible à l’adresse suivante : www.paroisse-bruguieres-fenouillet.fr 
 

• L’application « Paroisse Digitale » est disponible pour smartphone Android en téléchargement sur le Play Store. 
 
Si vous êtes en difficultés pour utiliser ces outils, nous restons à votre disposition… 
  
Belle découverte de ces outils numériques pour donner davantage de place au Seigneur dans nos vies ! 

 
L’équipe Communic@tion 
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En ce temps de Carême…

 

 
 
 
 
 
 
 

Activité de la paroisse durant ces dernières années : sacrements et accompagnements  
 

Le tableau des statistiques ci-joint nous indique l’évolution des actes et sacrements depuis 2019 au sein de notre 
ensemble paroissial. Nous notons une certaine stabilité dans l’ensemble. Gardons à cœur d’accueillir et 
accompagner chacun dans ces étapes sur son chemin de Foi… 
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Le pèlerinage des lycéennes à Taizé… une expérience qui reste gravée dans les cœurs… 
 
 

Du 17 au 25 février, Maïa, Cléophée, Manon B, Diane et Manon D, 5 lycéennes du groupe d’Aumônerie Lycéens de notre 
ensemble paroissial sont allées en pèlerinage à Taizé. Elles nous partagent leur vécu :  
 

Quel a été pour moi le moment le plus important ?  
« C’est celui du partage des flammes le samedi soir ; c'était beau de voir tous ces jeunes chrétiens quelle que soit leur confession 
chrétienne réunis autour de la lumière ! » 
« C’est la soirée où je me suis confessée ; j'ai l'impression de m'être sentie ensuite plus apaisée et en paix avec moi-même. » 
 

Comment ce pèlerinage m'aide dans ta Foi ? 
« Il m'a aidée à comprendre que quelle que soit la manière de pratiquer, je suis avant tout chrétienne, et qu'on a tous quelque 
chose à apprendre de l'autre. » « J’ai rencontré des personnes qui ont pu répondre à mes questions sur la foi et la religion. » 
« Les 3 moments de prière dans la journée et les 7 minutes de silence permettent de se concentrer sur soi-même et de se 
découvrir plus profondément et de se confier à Dieu. » 
 

Comment garder le bon de Taizé dans ma vie de tous les jours ?  
« Continuer à écouter les chants de Taizé permet de se rappeler les temps de prière et de silence à Taizé et permet ainsi de se 
mettre dans le bon état d’esprit. Faire le silence, au moins une heure par semaine pour prier ou rester face à soi-même comme 
à Taizé est une bonne habitude à prendre pour garder un peu de Taizé à la maison… » 

 

 
 

Les reliques 
 

La vénération des reliques parait désuète à bien des chrétiens, mais déplace encore des foules. Quel sens a-t-elle 
pour les fidèles et pour l’Eglise catholique ? 
 

Une relique est soit une partie du corps d’un saint, soit un objet utilisé par la personne, ou ayant été en contact avec 
une autre relique. Elle est la trace matérielle d’une personne réelle, et fait mémoire de son existence concrète. 
La vénération des reliques a commencé dès le IIe siècle. Les premiers chrétiens venant se recueillir et célébrer la 
messe là où étaient conservés les restes des martyrs. Au IVe siècle, la mère de l’empereur Constantin cherche les 
traces de la vie de Jésus en Terre sainte. Elle rapporte à Constantinople plusieurs reliques de la Passion du Christ : 
des morceaux de la « vraie croix », des clous, une couronne d’épines… Au Moyen Age, le développement des 
pèlerinages en Orient, puis les croisades en Terre sainte, favorisèrent le transfert de nombreuses reliques vers 
l’Occident. Leur caractère sacré et les miracles qu’on leur attribuait légitimaient le pouvoir des abbés et des rois qui 
les détenaient. Ainsi c’est au prix d’une immense fortune (environ la moitié du budget annuel du royaume de France) 
que Louis IX fit l’acquisition, en 1238 de la couronne d’épines aujourd’hui mise à l’abri après l’incendie de Notre 
Dame de Paris.  
L’authenticité des reliques a depuis longtemps été critiquée, en particulier à la Renaissance où devant l’idolâtrie et 
les trafics qu’elles avaient généré, les protestants dénoncèrent cette dévotion. Calvin écrit dans son Traité des 
reliques qu’avec tous les fragments de la Croix répertoriés, on pourrait constituer « la charge d’un bon gros bateau ». 
Il dénonce le ridicule des reliques multiples, se moque de reliques qu’il juge improbables dans leur réalité même, 
comme les Saints Prépuces (2 en France), le Saint Sang (4), les clous de la Crucifixion (14), les 35 épines de la Sainte 
Couronne, les Larmes (4)… 
Pourtant ces reliques permettent aux fidèles d’approcher l’humanité et la réalité de la personne, et de vivre une 
réalité spirituelle de façon incarnée. Elles portent la mémoire de la personne et au-delà, de l’histoire de l’Eglise. 
C’est une pratique qui demande à être encadrée, pour éviter l’idolâtrie et la croyance en une vertu magique des 
reliques. Les vénérer doit mener à la foi et non à la superstition. 
 

« Le fait de marcher ensemble vers les sanctuaires, et de participer à d’autres manifestations de la piété populaire, 
en amenant aussi les enfants ou en invitant d’autres personnes, est en soi un acte d’évangélisation » (extrait de 

l’exhortation apostolique Evangelli gaudium du pape François du 24 novembre 2013) 

Jean-Marie P. 
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Message des évêques de la province de Toulouse pour les vocations 
 

 
Chers amis, 
  
Réunis à Lourdes avec nos vicaires généraux, nous avons 
échangé sur la vie de nos diocèses. C’est avec beaucoup de 
joie que nous avons évoqué le nombre toujours plus 
important de jeunes et d’adultes qui demandent le 
baptême. Voilà un signe encourageant pour notre Église. 
Voilà aussi un appel pour tous à vivre notre baptême et à 

chercher à répondre toujours mieux à l’appel de Dieu. Oui, le Règne de Dieu avance en nous et autour de nous.  
 

Dieu continue d’appeler. C’est notre conviction. Le désir qui habite tout baptisé est de faire connaître et aimer le 
Christ, d’inviter à entrer dans l’amitié avec le Christ. Le monde et la société vivent de grands changements. Plus que 
jamais, « les yeux fixés sur Jésus, qui est à l’origine et au terme de notre foi », nous sommes tous appelés à être 
disciples-missionnaires, chacun selon sa vocation. 
  
A chacun de vous et plus particulièrement aux jeunes, nous redisons notre attachement aux vocations religieuses 
et consacrées ainsi qu’au ministère de prêtre et de diacre.   
 
A vous les jeunes qui portez cet appel intérieur à suivre le Christ, dans la vie religieuse, dans la vie monastique, ou 
comme prêtre diocésain, nous voulons dire non seulement le soutien de la prière de vos évêques, mais aussi celui 
de la prière du peuple de Dieu tout entier. N’ayez pas peur d’entendre l’appel de Dieu ! Laissez-le résonner dans 
votre vie et dans votre prière. Parlez-en à quelqu’un qui pourra vous aider dans votre cheminement. Prenez le temps 
du discernement et risquez, comme Marie, une réponse à cet appel. Vous ne serez pas déçus : Dieu marche avec 
vous comme il marche avec son peuple tout entier.  
 
Actuellement, le Séminaire Saint-Cyprien à Toulouse rassemble les jeunes hommes qui se préparent à devenir 
prêtres pour nos diocèses de la région. Ils y reçoivent une formation de grande qualité, adaptée aux exigences 
actuelles de la vie des prêtres.  
 
A vous parents et grands-parents, nous venons demander de parler à vos enfants et petits-enfants de la beauté de 
l’appel à être prêtre ! Dites-leur à quel point notre société a besoin d’hommes de Dieu qui permettront à nos 
contemporains de ne pas tomber dans le piège du matérialisme et d’une vie fermée sur elle-même ! Et surtout, 
priez avec nous pour que Dieu donne à son Église les prêtres dont elle a tant besoin ! Ils sont déjà parmi nous, ils 
sont peut-être parmi vos enfants : ne les découragez pas, mais aidez-les à répondre à l’appel du Seigneur !  
 
Tout au long du carême, tout au long de notre marche vers Pâques, tous ensemble, à travers toute notre région, 
prions le maître de la moisson d’envoyer des ouvriers pour sa moisson !  
 
Que Notre-Dame de Lourdes veille sur l’Église de son Fils et sur chacun de vous ! 
 

Lourdes, le 7 février 2024.  
 

+ Guy de Kerimel, archevêque de Toulouse  
+ Jean-Louis Balsa, archevêque d’Albi   

+ Bertrand Lacombe, archevêque d’Auch  
+ Laurent Camiade, évêque de Cahors  

+ Alain Guellec, évêque de Montauban  
+ Benoît Gschwind, évêque de Pamiers  

+ Luc Meyer, évêque de Rodez et Vabres   
+ Jean-Marc Micas, évêque de Tarbes et Lourdes  

+ Jean-Pierre Batut, évêque auxiliaire de Toulouse 
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Le coin du petit paroissien 
 
 

Cher(e) jeune paroissien(ne),  
 

Aujourd’hui je souhaiterais te parler d’un homme qui a vécu au siècle dernier et qui a aimé les 
enfants jusqu’à donner sa vie pour eux. Il n’était pas catholique mais de religion juive. Il s’agit 
de monsieur Henryk Goldszmit, plus connu sous le pseudonyme de Janusz Korczak.  
 

Il est né en 1878, à Varsovie, en Pologne, dans une famille plutôt aisée.  Son père meurt alors 
qu’il est très jeune, laissant sa famille sans ressource. Pour amener un peu d’argent à la 
maison, il donne des leçons. Cette activité l’amène à s’intéresser à la pédagogie (méthodes 
d’enseignement) pour laquelle il se découvre une passion et il élabore, en observant ses 
élèves, de nouvelles méthodes, inédites à l’époque par leur douceur et bienveillance.  
Parallèlement, à force de travail, il devient médecin pédiatre, mais aussi un écrivain célèbre 

sous le nom de Janusz Korczak. Il écrit plusieurs ouvrages sur l’éducation et également des livres pour enfants, des 
pièces de théâtre où, inlassablement, il milite pour une éducation bienveillante et le respect de la dignité des 
enfants. En 1922, il publie « Le roi Mathias 1ier », livre pour enfant et adulte, dont le personnage principal est un  
roi enfant qui veut instaurer droit, justice, dignité pour tous les enfants de son royaume représenté par 
un drapeau vert.       
 

Janusz s’intéresse aux plus petits, aux plus pauvres et aux plus vulnérables : les enfants pauvres des rues, des 
orphelinats, ceux qui comparaissent devant les tribunaux (il défend des enfants devant les juges en tant qu’expert 
pédiatre). Il visite des quartiers pauvres de Varsovie, observe les conditions matérielles et morales de vie des 
enfants et décrit la misère des enfants les plus pauvres, abandonnés et négligés. Il leur consacre son premier 
livre « Les enfants de la rue » ; vers 1916, il écrira « Comment aimer un enfant ». 
Il rêve de construire un lieu de vie idéal pour les enfants pauvres. Il ouvrira deux orphelinats appelés « La maison 
des orphelins » et « Notre maison ».  
En 1939, Janusz assure des émissions de radio sous le nom du « Vieux Docteur », qui augmentent sa popularité. 
  

Le 1er septembre 1939, les nazis (soldats menés par Adolf Hitler, dictateur allemand) envahissent la Pologne. Janusz 
Korczak se retrouve bientôt isolé avec 170 enfants juifs de l’orphelinat dans le ghetto de Varsovie (enfermement 
dans un quartier imposé aux juifs par les nazis). Les conditions de vie y sont insupportables, dans le froid, la faim, 
les maladies… Il va lui-même mendier de la nourriture pour les enfants.  
Dans le ghetto, il résiste comme il peut contre les nazis : il continue de porter son uniforme polonais pour signifier 
son opposition ; il refuse de porter le brassard blanc marqué de l'étoile de David bleue (rendue obligatoire pour les 
habitants du ghetto). Il se bat pour maintenir la dignité des enfants et un semblant de vie : il célèbre les fêtes 
religieuses, cherche des espaces pour jouer, monte des pièces de théâtre… 
De multiples occasions de s'échapper seul du ghetto se présentent, mais chaque fois, il refuse d’abandonner les 
enfants. 
 

Le 6 aout 1942, comme 6000 personnes chaque jour, Korcsak et ses 192 enfants 
sont conduits vers les « wagons de la mort » pour aller à Treblinka, camp 
d’extermination nazi.   
 

Ils forment alors un grand et digne cortège. Ils portent en tête un grand drapeau 
vert.   Janusz Korczak tient deux enfants par la main et il est suivi de tous 
les autres enfants marchant quatre par quatre dans leurs plus beaux 
habits.  

 

Cette fois encore, Les allemands proposent à Korczak d’avoir la vie sauve. Il refuse de nouveau. À Treblinka, il est 
assassiné avec les enfants, dans les chambres à gaz.  
 

https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89toile_de_David
https://fr.wikipedia.org/wiki/Chambre_%C3%A0_gaz
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Janusz Korczak est connu pour sa conduite héroïque dans le ghetto face aux nazis, mais surtout pour son exemplarité 
dans sa défense et son amour pour tous les enfants, notamment les plus fragiles. Assurément, Janusz s’est conduit 
en enfant de Dieu, montrant amour, courage, bonté et don de soi. Il aimait les enfants plus que lui-même. 
 

Il laisse son nom à la postérité pour son œuvre de pédagogie bienveillante, sa littérature pour enfant, son 
engagement en faveur des droits de l'enfant. Il est reconnu comme le précurseur et l'inspirateur de la Convention 
internationale des droits de l'enfant qui verra le jour le 20 novembre 1989 à New York lors de l’Assemblée Générale 
des Nations Unies. 
      
Prions pour lui et pour tous les enfants ! 

                                                                                                                 Je t’embrasse,  

ton amie Blanche Plume  

 

Exposition 
 

L’ensemble paroissial Aucamville – Saint Loup Cammas (Toulouse) 
accueille l’exposition sur les miracles eucharistiques de Carlo Acutis 

 

du 10 au 22 mars 2024 en l’église Sainte Marie-Madeleine de Lalande 
(chemin de l’église de Lalande – 31200 Toulouse). 

 
Elle sera ouverte au public de 14 h à 18 h 

tous les jours de la semaine, 
avec possibilité de réservation pour les groupes de 

10 h à 12 h 
(contact : Valérie 06 80 68 48 20) 

 
Du 10 au 16 mars 

Les reliques de Carlo Acutis seront exposées dans 
l’église. 

 
Responsable de l’exposition : Cathy 06 84 11 62 89. 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
  Ils nous ont quittés :  

Jean BEGUÉ (Lespinasse)                    Eugène TONON (Lespinasse)                                           
Roger VIDAL (Saint-Jory)                     Josette SÉRÉ (Fenouillet) 
Joséphine SANCHEZ (Saint-Jory)              Jean LOJEWSKI (Gagnac) 
Pierina TONEATTI (Lespinasse)               Eliane MURATET (Bruguières) 
Francine PEREZ (Fenouillet)                  Jeannette MARTY (Gratentour) 
Erick CHELPI (Gratentour)                   Nathalie MARTIN (Bruguières) 
Marcel DUFRENE (Saint-Sauveur)             Maria MONTEIL (Gratentour)             

 

Ils sont devenus enfants de Dieu : 

Jules et Emile LECROCQ 
 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Litt%C3%A9rature_enfantine
https://fr.wikipedia.org/wiki/Droits_de_l%27enfant
https://fr.wikipedia.org/wiki/Convention_relative_aux_droits_de_l%27enfant
https://fr.wikipedia.org/wiki/Convention_relative_aux_droits_de_l%27enfant
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MARS 2024 
Vendredi 1 Église Saint-Jory 15h00 Chemin de croix 

Vendredi 1 Église Bruguières 18h00 Messe et Adoration 

Samedi 2 Église Lespinasse 16h30 Conférence de Carême 

Samedi 2 Église Lespinasse 18h00 Messe 
Dimanche 3 Église Saint-Jory 09h00 Messe pour les défunts du mois 

Dimanche 3 Église Bruguières 10h30 Messe 

Vendredi 8 Église Saint-Jory 15h00 Chemin de croix 

Vendredi 8 Église Bruguières 18h00 Messe 
Vendredi 8 Espace Canal des 2 mers - 

Lespinasse 
19h00-21h30 Bol de Riz 

Samedi 9 Église Saint-Sauveur 18h00 Messe 

Dimanche 10 Église Saint-Jory 09h00 Messe avec les fiancés 
Dimanche 10 Église Gagnac 10h30 Messe et étape 3 des futurs baptisés en âge scolaire 

Mardi 12  L’Union (salle paroissiale) 20h30 Conférence de Carême 

Vendredi 15 Église Saint-Jory 15h00 Chemin de croix 

Vendredi 15 Église Bruguières 18h00 Messe – prière pour les défunts 

Samedi 16 Église Fenouillet 18h00 Messe et présentation des bébés futurs baptisés 

Dimanche 17 Église Saint-Jory 09h00 Messe et 3eme étape des futurs communion primaires 

Dimanche 17 Église Bruguières 10h30 Messe 

Vendredi 22 Église Saint-Jory 15h00 Chemin de croix 

Vendredi 22 Bruguières 16h00 Messe à l’EHPAD de Bruguières 

Vendredi 22 Eglise Bruguières 18h00 Messe 

Samedi 23 Église Lespinasse 18h00 Messe des Rameaux 

Samedi 23 Église Gratentour 18h00 Messe des Rameaux 
Dimanche 24 Église Saint-Jory 09h00 Messe des Rameaux 

Dimanche 24 Église Gagnac 10h30 Messe des Rameaux 

Mercredi 27  Église Gagnac 20h00 Soirée pénitentielle et confessions individuelles 

Jeudi 28 Eglise Bruguières 19h00 Messe du Jeudi Saint 

Jeudi 28 Eglise Bruguières 20h00-08h00 Nuit d’adoration 

Vendredi 29 Église Saint-Jory   15h00 Chemin de croix 

Vendredi 29 Église Fenouillet 18h30 Messe de la Passion du Christ 
Samedi 30 Eglise Bruguières 9h30-10h30 Confessions 

Samedi 30 Église Gagnac 21h00 Messe de la Vigile Pascale 

Dimanche 31 Église Saint-Jory 09h00 Messe de Pâques 

Dimanche 31 Eglise Bruguières 10h30 Messe de Pâques et 5 baptêmes d’ados 

AVRIL 2024 

Vendredi 5 Église Bruguières 18h30 Messe et Adoration 

samedi 6 Église Saint-Jory   11h00 Baptêmes de Abigaëlle et Nataniel  

Samedi 6 Église Saint-Sauveur 18h00 Messe 

Dimanche 7 Église Saint-Jory 09h00 Messe pour les défunts  
Dimanche 7 Eglise Gagnac 10h30 Messe  

 

AGENDA PAROISSIAL 

En ce mois de Mars, le Pape François nous invite à prier … 
 

Pour les nouveaux martyrs. Prions pour que ceux qui risquent leur vie pour l’Évangile,  
dans différentes parties du monde, fécondent l’Église de leur courage et de leur élan missionnaire. 


